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Medea :  un  enfer      deneige  et  de  verglas 


Reportage  rerrfrsp prtr : 
RahaliKhazini 
Pholus  ;  BomiUrin  S. 


II  est  8  heures  20  minutes 
en  ce  mercredi  15  fevrier, 
lorsque  nous  essayons  de 
traverser  les  uiontagnes  de  la 
commune  de  Tablat.  La  neige 
et  le  verglas  rendentle  deface- 
ment tre.s  penihle  meme  a  pied 
pour  faire  line  dizaine  de 
metres,  Notre  photographs  a 
d'ailleurs  rencontre  dim- 
menses  difficultes  pour 
immortaliser  ces  tableaux  fee- 
riques  pour  lcs  visiteurs  que 
nous  ebons.  Les  chutes  dans, 
ces  blocs  de  glace,  sort  defe- 
nces pour  lui  un  ieu  d' enfant. 
Mais  lorsquil  glisse  en 
contrebas  de  ces  celebres 
virages  des  uiontagnes  de  la 
commune  de  Tablat.  nous 
comprenons  que  la  situation 
des  habitants  cat  inr out-enable. 
Face  a  ces  flocons  de  neige  qui 
toiubaient  en-core  sur  cette 
region,  nous  avons  decide  de 
rejoindre  les  populations  de 
Mezghana,  Tafala,  Maziz  et 
Uuled  Sad  qui.  nous  dit-on, 
sont  dans  une  situation  drama  - 
tique,  «Estimez-vous  heureus 
au  niveau  de  la  capitale.  Les 
populations  de  Mezghana, 
Tatala  et  eneore  un  peu  plus 
haut,  sont  en  train  de  niourir  a 
huis  closo  1  nous  discnt  certains 
citoyens  venus  en  renfort  pour 
surlii  no  Lre  pli  u  L  og  r  a  uhe 
(encore  lui)  du  bas  d'une  falai- 
se.  C'est  a  1'entree  du  village  de 


<dls  sont  en  train  de 
moutir. . .» 


Mezghana  que  nous  rejoin- 
drnns  rnntre  vents  et  Tnaree<i, 
que  nous  touchons  du  doigt  la 
walita  de  la  souf&ance  de  ces 
niontagnards. 

Le  visage  ride,  la  tete  et  le 
corps  caches  sous  une  immen- 
se ctiuverLuLB,  qui  rdppelle 
celles  utilisees  par  les  forces 
armees  des  annees  soixante,  un 


Aventni>e  ■  Ftejomdre  la  petite  ville  de  Medea  a  parti r  d:Alger.  c'est  un 

vrai  parcoursdu  combattant  L'ancienne  station  romaine  Medix  ou  ad 
Medias  etart  entierement  enseal  le  de  neige. 


enfants  vont  cette  fois-ci  pou- 

voir  gouter  de  nouveau  a  ce 
pain  qui  a  disparu  de  notre 
auotidien»,  raconte  notie 
interlocuteur  qui  ignore  meme 
qu'il  existe  des  autorites 
rnargees  de  prendre  en  charge 
des  citoyens  en  de'tresse. 

Comme  un  analyste  en  econo- 
mic, il  disserte  sur  le  role  des 
elus  locaux,  «Ils  n'oot  rien  a 
gagner  a  venir  en  aide  aux  gens 
cornnie  nous.  lis  preferent  se 
joindre  a  us  notables  de  la  viHe, 
a  ceux  qui  out  beaucoup  d'ar- 
gent.  En  ce  qui  concerne  les 
pauvres  hires  que  nous 
sommes,  ils  ignorent  meme 
notre  existence.  Htns  sommes 
une  quantite  negligeable  qui  ne 
merite  aucmie  consideration,  a 
lours  yeux» ,  nous  dit  il  en  ser 
rant  toujours  contre  lui  la 
pita  nee  que  nous-  lui  avons 
offerte.  Il  donne  en  exemple  la 
situation  qu'il  traverse  actuel- 
lement  avec  sa  famille.  «Apart 
vous.  personne  n'est  venu  s'en- 
querir  de  notre  sort  ni  de  notre 
situation^,  ajoute-t-il  triste- 
ment. 

Nous  quittons  ce  hameau. 
laissant  derriere  nous  cet 
humble  citoven  qui  n'a  pas 
ccssc  do  nous  salucr  dc  la 
main,  meme  lorsque  la  distan- 
ce qui  nuus  sepdiail  de  lui, 
devenait  iinportante. 


quinquagenaire  a  la  recherche 
He  vivres  pour  ses  enfants, 
nous  accueAle  comme  si  nous 
etions  des  sauveurs,  sinon  des 
messies.  Chemin  faisant,  nous 
nous  ap-ercevona  qu'il  ne  ports 
qu'une  paire  de  godasses 
Iruuees  «l  ajus  didusseUes.  Il 
raconte  que  sa  vie  et  ceUe  de 
ses  enfants  ressemblent  a  ceUe 


des  esclaves  de  la  prehistoire, 
sPrasque  1 'ensemble  des  habi- 
tants de  ce  hameau  ont  choisi 
d'autres  ciuux  plus  elements^, 
nous  dit-il  en  fourrant  sous  sa 
couverture  lea  quelques  casse- 
croute  que  nous  lui  donnons,  Il 
pioLege  ce  don  -comme  on 
protege  un  tre'sor.  «Apres  huit 
jours  sans  nournture,  mes 
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«Un  peu  de  gaz  et  de  charbon  SVP !» 

Cah-ahiel  La  neige,  le  verglas  et  la  pluie  bloquent  notre  randonnee  a  travers  cette  parte  du  I  rtten, 
mais  ne  decouragent  pas  notre  equipe,  decidee  a  alter  jusqu'au  bout  de  sa  mission  a  Benchicao  et 
nieme  plus  loin  encore. 


Cl'est  a  un  barrage  de  la 
/  Gendarmerie  narjonile  que  nous 
apprenons  que  les  routes  qui  meiient 
vers  les  localites  de  Beni-Slimane  et 
Bonskene  stmt  obstraees  par  la  neige. 
«Meme  les  autorites  qui  deploient  de 
gros  moyens  stint  actuellement  dans 
l'incapacite  de  rejomdre  ees  communes 
qui  sont  isolees  depuis  le  debut  des 
iiitemperies:...  nous  dit  un  gendarme 
qui  nous  conseille  d'emprunter  d'autres 
circuits  pour  rejoindre  la  ville  de 
Medea.  Nous  avons  le  choix  de  transit-er 
par  Bouira  ou  par  Blida. 

C'es.t  par  la  vile  des  Roses  que  nous 
decidons  de  passer,  C'est  a  peine  si 
notre  eliauffeur  arrive  a  oontroler  son 
vehicule  lorsque  nous  redescendons  par 
les  cotes  et  les  virages  de  Tablat.  Meme 
si  la  peur  est  omnipresent  e  a  lmterieur 
de  notre  vehicule,  c'est  aussi  une  occa- 
sion pour  nous  de  deeouvrir  la  beaute 
da  paysage  de  cette  contree  de  1'Algerie. 
Des  deux  cotes  de  la  route,  c'est  un 
immense  tableau  blanc  qui  regale  notre 
photographe  qui  ne  se  prive  pas  de  zoo- 
mer  chaque  endroit. 

*sCe  sont  des  images  que  nous  ne 
voyons  qu'a  la  television  »,dit-il  avec 
plaisir.  Jusqu'a  Larbaa   a  Pentree 


d'Alger,  nous  avons  egalement  rencon- 
tre au  hord  de  la  route  ees  citoyens  a  la 
recherche  de  celle  qui  est  devenue,  l'es- 
pace  d'une  quinzaine  de  jours,  la  bou- 
teille  cherie :  la  bonbonne  de  gaz  buta- 
ne.  K-Ce  n'est  pas  normal  dans  un  pays 
exportateur  de  gaz,  ca  n'arrive  que  chez 
nous  que  soudain  toute  une  population 
se  mette  a  la  recherche  d'un  produit  que 
nous  exportoiis  vers  d'autres  pays*, 
nous  disent  des  citoyens,  qui  sont  alles 
jusqu'a  dementir  les  communiques  de 
la  direction  generate  de  Kaftal,  «Ils 
prennent  leurs  mensonges  pour  des 
verites. 

lb  font  des  declarations  pour  nous 
dire  d'aller  vers  l'APC  pour  acheter  une 
bouteille  de  gaz,  Au  niveau  de  la  mairie, 
on  nous  retorque  que  cette  institution 
n'est  pis  un  depot  de  gaz  pour  fouiair 
ce  genre  de  produit  aus  populations. 
Allez  comprendre  quelque  chose », 
crient  des  citoyens  rencontres,  au 
niveau  d'une  station  de  la  soeiete 
charge'e  de  la  distribution  de  gaz  butane 
a  Larbaa. 

Une  image  inhuniaine  s'est  presentee 
a.  nous  au  niveau  de  la  commune  de 
Bougara,  celle  qui  represente  le  portail 
de  la  Mitidja :  Cette  femme  vivant  avec 


^™ 


k  itijkiJb 


ses  quatreenfants  dans  un  taudis  entie- 
rement  envahi  par  les  eaux  de  pluies  et 
les  toles  qui  servent  de  toiture  recou- 
verte  de  neige.  C'est  un  veritable  conge- 
lateuT  que  nous  visitons.  Sans  electri- 
cite,  sans  eau  et  sans  gaz,  notre  interlo- 


cutrice  tsmvit  par  la  Grace  de  Dieu* 
pour  reprendre  son  expression.  Elle  ne 
demande  rien  d'autre  qu'«une  bouteille 
de  gaz  pour  ouisiner  pour  ses  enfants  et 
du  charbon  pour  chauffer  sa  demeure,  <> 

ILK 
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La  Chiffa  desertee 


Ala  sortie  de  la  ville  de 
Blida,  une  averse  de  grele 
ralentit  notre  avancee. 
Certains  automobilistes  p refe- 
rent rebrousser  chemin.  Un 
embouteulage  monstre  se  pro- 
duit  k  cause  des  automobilistes 

3ui  ont  fait  le  bon  choix :  la  pru- 
ence,  Lorsque  notre  vehicule 
s'engage  sur  le  grand  troncon  de 
route  des  gorges  de  la  Chiffa. 
nous  comprenons  que  notre 
missioD  risque  de  prendre  fin 
avant  de  rejoindre  la  vile  du  bey 
de  Medea,  frere  de  l'Einir 
Abdelkider. 

Des  deux  cotes  de  la  route,  des 
immenses  tableaux  blancs  se 
dressent  devant  nous.  Les 
singes,  qui  sont  habituellenient 
omnipresents  en  oe  lieu,  sem- 
blent  patir  egalement  de  la  dete- 
rioration des  conditions  elhua- 
tiques.  PTetaient  quelques  etals 
de  fruits  rencontres  en  lord  de 
route,  nous  anxious  dit  que  la 
Chiffa  etait  devenue  une  ville 
fantome.  Le  brouillard  est  venn 
talentii*  beaucoup  plus  la  circu- 
lation routiere, 

Cest  avec  les  feus  de  detresse 
allumes  que  les  automobilistes 
tiaversent  les  gorges  de  la 
Chiffa.  Au  niveau  du  lieudit  El- 


So»iffi'auce  ■  Les  gorges  de  La  Chiffa  sont  desentees.  Meme  les  singes  semblent  etre  durement 
malmenes  par  Dame  Nature. 


de  ses  elusen  cette  periode  d'in- 
temperies,  elle  n'a  plus  qu'une 
seule  idee  en  tete,  celle  de  hon- 
nir  les  representants  du  peuple 
lie  leur  conmiune, 

«I)es  elus  qui  ne  s'occupeut 
que  de  leur  confort  et  de  celui  de 
lew  famille  aux  depens  de  toute 
une  population,  ne  meritent 
aucune  consideration,  lis 
feraient  niieux  de  deniissionner 
puisqu'ils  sont  impuissants 
devant  le  malheur  de  lews  elec- 
teurs*,  nous  dit  encore  un 
citoyen, 

Rous  ne  pouvons  pas  quitter 
El-Hamdaniasans  diseuter  avec 
ce  citoyen  qui  se  tient  un  peu 
loin  des  siens,  Fair  triste,le  visa- 
ge ride,  les  yeux  cernes  et  le 
regard  nagard,  «Lorsque  tous 
n'avez  aucune  nouveEe  de  votre 
famille  qui  se  trouve  encerclee 
par  des  blocs  de  glace  la  haut 
dans  la  montagne,  tous  n'avez 
pas  le  cceui  i  diseuter.  Laissez- 
moi  sad*,  nous  dit-il,  sans  plus. 
II  refuse  meme  dexpliquer  un 
peu  plus  en  detail  sa  situation 
aetuelle.  D  se  retire  en  marmon- 
nant  quelques  paroles  inau- 
dibles.  Peut-etre,  nous  dit-il  : 
*  Votre  curiosite  me  derange.» 

R.K, 


Hanidania,  nous  rencontions 
les  premieres  personnes  d\me 
traversee  dantesque, 
A  l'interieur  dim  cafe  maure 
dont  le  chiifre  d'affaires  du 
patron  semble  avoir  pris  des 
ailes,  s'agglutinent  plus  d'une 
cinquantaine  de  clients.  Notre 
descente  en  ee  lieu  reveille  de 
leur  torpeur  ces  citoyens  qui  se 
bousculent  pour  one  -(place  au 
chaud».  Prenant  coiinaissance 
de  notre  identite.  ces  citoyens 
qui  en  ont  gros  sur  le  coeui,  a'at- 


tendent  pas  nos  questions  pour 
deverser  leur  colere  sur  les 
autorites  locales  de  cette  com- 
mune. 

Chacun  veut  rapportei  son  cal- 
vaire  et  celui  de  sa  famille.  Us 
sont  tous  unaniines  pour  dire 
qu'Ds  sont  les  oubltes  des  repre- 
sentants  de  taste  la  pyramide 
de  l'administration,  *Je  vous 
assure  qu'aucun  responsible  a 
tous  les  niveaux  n'est  au  cou- 
rant  de  notre  soufirance.  Sans 
electricite,  saris  gaz  et  surtout 


sans  vivres  depuis  le  debut  des 
intemperi.es,  notre  quoddien  a 
sombre  dans  les  meandres  de  la 
mis  ere. 

Les  routes  coupees  a  la  circula- 
tion, ont  ete  un  obstacle  nous 
empeehant  d'investir  la  rue 
pour  lancer  des  ajipels.  au 
secours »,  nous  dit  un  citoyen  du 
village  de  Sidi  Ali,  un  autre  lieu 
dit  dans  les  montagnes ,  situe  a  6 
kilometres  d  'El-  H  amdania , 
Maintenant  que  cette  popula- 
tion a  toucbi  du  doigt  Pinertie 
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«Nous  sommes  des  miracules» 

bdfenatioiiB«Au  lieu  de  decreter  un  plan  Orsec,  lis  se  sont  limites  a  des  declarations  et  des 
constats  qui  se  contredisent  tous». 


Nous  poursuivons  notre  route  dans 
un  environnement  toujours  fee- 
riqae,  mais  plein  d'amertume  et  de  tris- 
tesse.  Nobs  jetons  tiotre  devolu  sur  k 
village  de  Ghzaghza  situe  a  quelques 
encablures  dTJ-Hamdania.  En  hord  de 
route,  un  groupe  de  jeunes  gagnes  par 
l'oisivete  ne  s'interesse  pas  aux 
manoeuvres  que  doit  faite  node  chauf- 
feur pour  faire  sortir  notre  vehicuk 
coince  dans  la  boue  et  la  neige. 

Notre  intrusion  au  milieu  de  ces 
jeunes  est  bien  interpreted.  Sile  prohle- 
me  de  gaz  naturel  ne  se  pose  pas  a 
Ghzaghza,  puisque  toutes  les  demeures 
sont  alimentees  au  gaz  de  vDle,  le  pro- 
blenie  des  vivres,  en  revanche,  se  pose 
avec  acuite.  « Pendant  plusieurs  jours 
nous  avons  souffert  du  manque  de 
nourriture  et  d'eau  potable.  Pour  une 
baguette  de  pain,  nous  avons  ete  obliges 
de  pareourir  plus  de  sept  kilometres  a 
pied  dans  la  neige  pour  rejoindre  la  vilk 
de  Medea»,  disent  ces  jeunes  gens  qui 
ne  veulent  pis  faire  un  drame  de  leur 
situation. 

«Si  ce  n'etait  qu'en  cette  periode  que 
les  responsables  emargeaient  au 
registre  des  abonnes  absents,  nous 
pourrions  dire  que  c'est  comprehen- 
sible. Le  malheur,  c'est  qu'ils  sont 
absents  toute  l'annee.  lis  ne  pointent  le 
bout  de  leur  nez  qu'a  la  veille  d'une 
quekonque  echeance  electorate*, 
disent  ces  citoyens,  «Ne  manquez  pas 
d'adresser  notre  reconnaissance  aux 
humbles  citoyens  qui  se  sont  solidarises 
avec  nous»,  nous  lancent  nos  inter! ocu- 


teurs,  alors  que  nous  les  quittions  pour 

rejoindre  un  automohiliste  qui  souffre 
le  martyre  dans  cette  cote  glissante  qui 
mine  au  village  de  ee  lieudit.  Get  auto- 
mohiliste ne  se  fait  pas  prier  pour  rela- 
ter  le  calvaire  qu'il  endure  avec  sa 
famille.  *Nbus  sommes  passes  par  une 
periode  tellenient  difficile  qu'il  m'est 
impossible  de  la  relater  en  quelques 
mots.  Vu  Pextreme  durete  des  nos 
conditions  de  lie  qui  out  bascule  du 
jour  au  lendeniain  et  i'absence  des 
autorites,  nous  pouvons  louer  Le  Tout- 
Puissant  de  nous  avoir  epargne  le  pire, 
Sans  nourriture,  sans  eau  et  parfois 
sans  electricite  pendant  plusieursjours, 
nous  pouvons  dire  que  nous  sommes 
des  miracules,  Les  autorites  a  tous  les 
niveaux  ont  prouve  leur  incapacite  a 
gerer  une  situation  d'exception.  Au  lieu 
de  decreter  un  plan  Orsec,  ils  se  sont 
limites  a  des  declarations  et  des 
constats  qui  se  contredisent  tous», 
tempete  ce  citoyen  qui  doit  prendre 
chaque  jour  son  enfant  a  ITidpital  pour 
une  seance  de  dialyse. 
Un  peu  plus  haut  avant  de  rejoindre  le 
chef-lieu  de  la  wilaya  de  Medea,  nous 
baissons  pavilion  au  niveau  de  la  sta- 
tion Ivaftal  de  Hai  Tlemcani.  Ici,  plus 
d'une  cinquantaine  de  citoyens  venus 
de  differentes  regions  attendent  depuis 
plusieurs  jouis  l'arrivee  d'une  eventuel- 
le  cargaison  de  gaz  hutane,  en  vain.  II  y 
a  nieme  des  citoyens  qui  viennent  de 
Bou  Ismail  dans  la  ivilaya  de  Tipaza 
pour  s'approvisionner  en  ce  produit  qui 
se  fait  taut  de'sirer. 


Ils  parlent  du  marche  noir  de  gaz  qui 
s'est  instalk  au  niveau  de  la  wilaya, 
«Altez  vers  le  depot  de  gaz  de  Haftai  a 
Draa  Smar»,  nou3  dbent  ces  citoyens 
qui  denoncent  aussi  le  detoumement 


de  toute  une  cargaison  de  gaz  butane 
vers  k  proprietaire  d'un  poulailler. 
*C'est  une  personne  tres  puissante  de  la 
wilaya  qui  eat  derriere  oe  mifait», 
concluent  nos  interlocuteurs, 

R,K. 


L'mdifferenee  du  maire 


■  L'attitude  du  niaire  de  Medea  a  de 
quoi  laisser  perplexe,  En  effet,  les 
dizaines  de  citoyens  rencontres  au 
niveau  de  la  station  Xaftal  de  Hai 
Tlemcani,  temoignent  a  Tunanimite, 
que  tie  niaire  de  Medea  qui  est  venu  se 


restaurer  dans  un  restaurant  de  cette 
station,  a  refuse  de  nous  adresser  la 
parole,  se  contentant  de  nous  lancer 
un  regard  hautain*.  Ces  citoyens  n'ar- 
rivent  pas  a  cacher  leur  amertume 
mais  surtout  leur  colere. 

R.K, 
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■ 


Le  marche  nnir 
au  grand  jour 


■ 


No'js  n'avons  pas  I'in- 
tcntlon  d'iguorcr  les 
d:noii2ia[:o3s  dcs 
citoycns  de  Haii  Tlcmcani, 
Notre  chauffeur  appuie  un 
pen  phis  eui  l,aoccl6i'atcLir.  Ea 
moiii:  d'une  vicglaiiic  de 
minutes,  nous  somines  au 
centre-vile  de  Mecca  enieic- 
ment  vebi  dc  hlauc,  Jl  faut 
faire  toute  unc  evmnastiquc 
priiir  1ravci"er  fettc  inarpir 
hnmaine  venu?  a  notre  rco- 
con:rc  ct  panagcr.  pecdantun 
Luirl  laps  Jc  .eiups,  L;  ta' val- 
ue des  citeyens  de  la  '.'tile  doot 
f'Ernir  Abdelkadci  avait  fait 
I'unc  dc  scs  ctpitales,  *  Nulls 
avons  pissc  Func  dcs  plus 
penibjes  pcriodes  de  notic  vie, 
EnticTcm-mt  eoipc's  du  ieste 
cles  wilayas  limitncphcs  en 
plus  des  penuries  qui  se  s-int 
iustaUccs  ct  ['absence  de  I'ad- 
ministratirir 

Momo  lo  mensntLisaiiE  2l  lo 
trabciida  sc  scat  installer  au 
niveau  du  chef- Ben  dc  notre 
wilaya*.  nans  <ht  un  eitoyen 
coat  Le  fatigue  est  visile  stir 
son  visage.  Son  eompagnon 
cii:  dit  s'ctrc  absents  dc  son 
trivjiB  depuii  Is  debut  dcs 
iutcnip  erics  et  qui  risque  dc 
pcrdrc  son  cmploi,  se-nhaite  la 
prise  d'jue  decisbr.  politique 
«e.ui  inctte  -:n  garde  les 
cmploycur;  qui  sanctiennent 


des  salaries  paice  cue  coiuces 
par  \f  nef0f*.  ~\  dermicr  a  sru 
tour,  cc  eomportement 
coTjdariLabic  de  certains 
ijppur.uuLiLes  L_ui .  n-L. '.'].,  'ii' 
.a  dctrcssc  5ss  Eutrcs  pour 
ainassci  illeezkment  ccs 
rpivttes  rumKitan  trs . 


CompKciteBDcs  camionncttcs  dc  sarticulicrs  s'appra/isionncnt  en 
toute  imnunitE  au  depct  de  ?az  de  Naftal  de  Draa  Smarsous  e 
regarG  des  age "1s  des  services  d'ordre. 


ncms  dit-il,  au  moment  ou  unc 
prcsentatricc  cc  la  radio  loca- 
fc  lisait  uii  flash  d'iLibrma- 
ttot.  Loisqu'clle  auroncc  que 
ia  situation  s'est  normahsee 
au  niveau  .de  k  wilaya  de 
Mcdcc,  metre  inter]  osuteur 
conimcntc  avec  incnic, 

a.Jc  tic-  Bavafc  pas  cu'll  y  avait 
unc  £u:rc  vJlc  qui  s'appclait 
aussi  Medea. » 

«Ta  RitTtatnn  s'e.it  nfirms- 
Hscc  ivcc  du  choeolat.  -du 
thon,  du  fro  mage  ct  dcs 
ain'jst-g  UL'iil'js  dans  ks 
sachet1!  de  viemailles  qui  ont 
etc  disliibues  par  le 
Croissant- Fiouge  et  les  auto- 
litcB  locales*,  retoiquc  un 
autre  citayen  qui  cstvenu  aus 

LOUTClks. 

On  an  rait  bieu  aime  ponr- 
sun-re  nos  mves ligations  a 
travcrs  le  dKf-licu  de  cetle 
wilaya.  rnais  d.-'Ksnt  la  gTavile 
d>3  Iliit'^rniitLon  au  fujet  ccf 
uiagouillcs  ct  du  ruarche  no:r 
au  nivcai  dn  depflt  de  gai 
srtue  s'jt  la  rout:  d  Ei-Khemis. 
BOUI  quiltcns  en  catastrophe 
k  ccn:rc-vil[c  poui  Kjoiudie 
Draa  Smar,  snrtout  qu'iuic  de 
bog  sources  booe  a  informs, 
q.i'uue  cargaisf^r.  cc  gai  bu_j- 
ne  avail  .qtittc  la  capitak  dans 
la  matinee  a  destination  de 
Medea, 

R.k' 


■xDcs  commercants,  toutc 
honlp  hue.  sf  sriTi-  inis  a  tr- 
plci  ct  quadnipkr  les  prix  dc 
ktre  Luarchandises,  Dncpaire 
de  I>:jLLcs  eu  cauuttiiuiii:  d:iijl 
le  pris  rcc!  est  ajo.oo  linais 
s'est  vencue  :ntnc  6Cm>,OC  el 
SqOjOO  dinars 


Ea  fabscne:  de  trar.sp^rt 
puhlir,  Irs  tf Triors  sn  sont 
qgalciujcnt  mis  dc  li  partie  en 
affichant  dea  piis  inabor- 
dablts.  It  Lout  was  ks  >eiet 
des  scniocs  dc  sccurilc,  qui. 
prebabtement,  etaient 

ncrupps   par   antrf    d-fiic*. 
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Encore  une  fois,  notre,  pre- 
sence a  Draa  Smar  est 
indesirable.  Nous  sommes 
obliges  de  forcer  tous  les 
interdits  pour  accomplir 
notre  travail.  Us  sont  plus 
d'une  cinquantaine  de 
camions  et  de  fourgons  qui 
attendent  l'aravee  de  la 
«marchandise». 

En  face,  plus  de  deux  cents 
citoyeus  qui  veulent  aussi 
s:alim  enter  en  gaz  butane.  Au 
milieu,  les  services  de  secu- 
rite  sont  presents  en  force, 
dont  certains  regulent  la  cir- 
culation et  d'autres  sur- 
veilent  les  mouvements  de  la 
foule. 

Nous  jetons  notre  devolu 
sur  le  chauffeur  dime 
camioiinette  chargee  dune 
vingtaine  de  bouteilles  de 
gaz.  II  dit  etre  li  depuis  deux 
jours. 

Au  sujet  de  la  cargaison 
qu'fl  transporte,  notre  inter- 
locutaur  joue  au  bienfaiteur 


Le  pseudotaifaiteur 


Investigation  1C?  est  a  nos  nsques  et  penis  que  notre  chauffeur,  qui  ressent  de  plus  en  plus  les  effete 
d'une  grippe  qui  le  tarabuste  depuis  le  debut  de  notre  mission,  fonce  vers  Draa  Smar  a  une  vitesse 
que  nous  m  recommandons  pas  aux  automobilistes. 

sins».  Imperturbable,  il 
repond  qu:il  ne  percrit  abso- 
lument  riea  en  contrepartie 
de  son  geste.  *Hs  me  versent 
uniquement  la  modique 
somme  de  150,00  dinars 
pour  Tesserae*,  ajoute-t-il. 

II  se  trabit  lorsque  nous 
demandons  au  policier,  qui 
suivait  notre  discussion,  a 
quoi  sert  la  presence  des 
forces  de  Toidre  lorsque  des 
revendeurs  et  partisans  du 
marche  noir  sont  facilement 
reperables,  surtout  en  ces 
moments  de  crise. 

Cest  la  que  le  transporter 
s'emporte,  se  demasque  et 
demasque  ses  pairs.  «Vous 
n'avez  vu  que  moi  avec  une 
■vingtaine  de  bonbonnes, 
Aucun  de  ces  camionneurs 
qui  transportent  cliacun  plus 
d  une  ceutaine  de  bouteilles. 
n'est  autorise  a  levendre  du 
gaz»,  ciie-t-il  a  notre 
eucontre.  Sans  conmientai- 


de  Tbumanite.  «C'est  pour  il.  Face  a  ce  citoyen  qui  use  de 
ines  voisins  qui  n'ont  pas  de  roublardise,  nous  sommes 
moyens  de  locomotion*,  dit-    obliges  de  passer  a  l'offensi- 


ve.  Nous  lui  demandons 
directement  a  combien  il 
revend  la  bouteille  a  ses  «voi- 


ie„ 


UK. 
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800  families  encore 
foolees 


Cuiiintsie  ■  Perchee  a  1  248  metres  d'altitude,  la  ville  de  Benchicao  est  passee  par  des 
moments  tres  critiques. 


CJ  est  avee  las  aliments 
dc  la  Protection  civile 
que  nous  traveraons  la. 
distance  qui  separe  la  ville  de 
Me  deti  de  Beiimk'du,  Avdiil  de 
nous  lancer  dans  une  autre 
aventure,  le  lieutenant  de  la 
Protection  chile  de  la  direc- 
tion regionale  de  Medea, 
Tarek  Belhaehemi,  a  bien 
vmiln  retraeer  pour  nous  les 
diffarentes  actions  des 
sapeurs-pompiers  au  profit 
des  citoyens. 

II  parle  des  difficultes  ren- 
cxmliees  jjai  sesele.uieuls  pour 
atteindre  certains  villages  que 
la  neige  a  isoles. « Devant  l'in- 
accessibilite  et  les  terrains 
accidentes,  nous  avons  tra- 
verse a  pied  et  transported  avec 
les  elements  du  Croissant- 
rouge  des  vivres  a  destination 
da  plusiaurs  villages.  Meme  si. 
aetuellcmcnt,  il  rcstc  encore 
quelques  villages  isoles,  nous 
pouvons  dire  que  notre  mis- 
sion au  service  des  citoyens  est 
en  voie  d'etre  totalemeht  re.us- 
sie«,  nous  dit-il, 

Pour  ce  qui  est  de  Benchicao. 
notre  interloeuteur  se  montre 
optimists.  *La  situation  a 
Renchican  a  ete  mairrisee  des 
les  premiers  jours.  Pour  y  faire 
face,  nous  avons  installs  un 

{tostc  dc  sceours  routicr  pour 
a  prise  en  charge  de3  citoyens 
de  telle  lucalile  el  des  rouliers 
qui  transient  par  la  Kn'  i*  dit- 
il  aussi. 

Ce  n'est  pas  ce  que  nous 
indique  un  gendarme  aceoste 
au  barrage  fee  de  Benchicao, 


situe  devant  la  brigade  de 
Gendarmerie  nationale. 
cHous  sornines  passes  par  une 
periode  de  pas  moins  de  six 
jours  coupes  du  reste  des  com- 
munes deb  wilaya.* 

71  est  conforte.  par  un  autre 
citoyen  que  nous  avons 
aeeostc  dans  un  restaurant  qui 
a  servi  de  *resto  du  cceur* 
duidnl  la  premiere  offensive 
de  la  ueige.  «Cerle5,  Id 
Protection  civile  et  la 
Gendarmerie  nationale  out 
eifectue  un  travail  gigantesque 
pour  venir  au  seeours  des 


citoyens.  mais  les  elus  locaux 
ne  merit ent  menie  pas  un  brio 
de  consideration,  tellement  lis 
etaient  absents  depuis  le  debut 
des  intemperies  a  cejour»,  dit- 
il.  Nous  apnrenrms  jnissi  que 
plusiaurs  villages  sont  encore 
isoles,  dont  Cuemana  et 
Mcnasria  dans  la  commune  dc 
TiziMahdi,  EJ-Ghaba  EJ-Kahla 
el  Kboklidd  dans  la  commune 
de  Tdblal,  Bekkdr  el 
Tikerboust  dans  la.  commune 
des  Deux  lassins,  Agoussim. 
Ben  Eoubakeur  et  Talaoussan 
dans     la     commune     d'El 


Aissaouia.  Cheab,  Chercnara 
et  Berrouaghia  dans  la  com- 
mune de  Djouab,  Ujaafria, 
Ouled  Maarouf  et  Xhlalda 
dans  la  commune  de  Sidi 
Ziane,  Zaikane,  Oilier!  Tayeh 
et  F.l-ffhrai'cbia  dans  la  com- 
mune de  Sidi  Zaher  at  enfin, 
les  villages  dc  Ouled  Boubaia. 
Chelala  et  Ouled  Abid  dans  la 
commune  de  Maghrdoud. 

Soil  un  luldl  iTenvinm  Suu 
families  que  les  elements  de  la 
Protection  civile  s'efforceat  de 
rejoindre,  Sur  le  chemin  du 
retour  vers  Alger,  nous  ren- 


Garambolage 

■  Le  verglas  et  la  neige  qui  se 
sunt  aba  trues  snr  la  region  dn 
Titteri  n'ont  pas  eta  sans 
consequence  pour  certains 
automobilistes,  A  Eousenna 
dans  la  commune  d'Ouzrou, 
ua  carmibokge  eulre  un  auto- 
bus de  tiunspurl  public  el  six 
vehieules  legers  a  cause  des 
blessures  a  quatie  citoyens  qui 
ont  ete  conduits  par 'les  ele- 
ments de  la  Protection  civile 
vers  1'hopital  de  Medea.  Au 
lotissament  Caps  dans  la  com- 
mune de  Draa  Smar,  un  han- 
gar  s'est  effondre  sur  ocs  occu 
pants.  Parmi  euK,  plusieurs 
blesses  conduits  egaleiuent 
par  les  elements  de  Id  protec- 
tion civile  vers  le  meme  LSpi- 
tal.  (Jjuant  au  reste  des  occu- 
pants de  ce  hangar,  ils  ont  ete 
heberges  provisoirement  par 
les  autorites  locales  a  la  mai- 
snn  de  jeunes  dn  chef-lieu  de 
la  wilava. 

R.  K 


controns  un  convoi  de  gaz 
compose  de  deux  s  e  mi- 
re morques  et  quatre  camions 
cicortjs  dc  gendarmes  armes 
dc  kalaebnikov, 

Les  citoyens  que  nous  avons 
interroges  a  ce  sujet  estiment 
«que  e'est  la  seule  solution 
pour  faire  face  aux  eventuelles 
agressions  et  aux  partisans  du 
marehe  noir  qui  se  cachent 
dans  les  rangs  des  transpor- 
teursji. 

1.K 
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Un  orphelinat . .  orphetin 

Detre«e  ■  lis  sont  vingt  enfants  orphelins  dont  I'age  vane  entre  6  et  14-  ans,  pensionnaires  de 
I'orphelinat  de  Benchicao. 


I  Is  went  ces  inteniperies  dans  une 
situation  qui  denote  l'irresponsabi- 
lite  des  gestionnaires,  Dans  le  couloir, 
un  poele  4  niazout  sert  aussi  de 
sechoir  aux  quarante  adultes  pension- 
naires  de  ce  centre. 

II  leur  sert  egalement  de  ehauffe- 
eau  Pour  se  piemunii  du  froid,  les 
petits  cherubins  ne  quittent  par  leur 
lit  pt  lfliirs  miivpTtiireA  dans  nn  milieu 
dont  les  odeuis  nauseabondes  agres- 
sent  les  narines., 

fes  nrphplins  craijnpnt  les 
retombees  dune  quelconque  punition 
s'ils  se  eonfient  aux  curieux  que  nous 
etinns.  .Sauf  ppiit-etTR  1m.  adultes  qui 
preferent  dire  que  «ce  ivest  pas  la 
miseie  de  ce  centre  qui  nous  derange-, 
ni  le  froid.  Mais  1  a  regard  hautain  de  la 
societe  qui  est  sans  pitie  pour  des 
fautes  dont  nous  ne  sornmes  nuHe- 
ment  responsatJ.es'*,  disent-ils. 

Chacun  xejoint  son  lit  lorsque  le 
directeur  de  ce  centre,  lnfcime  par  ses 
suboidonnes  de  notre  visits,  nous  prig 
de  quitter  les.  lieux.  *<Je  risque  d 'avoir 


des  problerass  avee  1p  directeur  de 
Paction  sociale  de  la  wilaya  et  111a 


tutelle  au  ministers  de  la  Solidarity  ». 
Par  acquis  de  conscience,  nous  refu- 


sons  de  passer  sous  silence 
qui  se  deroule  a  Benchicao. 


re  drame 
M.K. 
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MEDEA 


L'approche  "Hauts-Plateaux" 


Un  important  pro- 
gramme destine 
a  j  developpe- 
ment  de  20  com- 
munes regrou- 
pant  pres  de  1 70 
000  habitants 
occupant  une 
bandesteppique 
de  200  000  hec- 
tares, est  venu  en 
appoint  aux 
a  Litres  projets 
pour  imprimer 
une  plus  grande 
dynamique  au 
rythme  de  deve- 
loppementau 
niveau  de  ces 
localites  classees 
"Hauts-Plateaux", 
dans  la  wilaya 
de  Medea. 

Le  secteur  des  routes 
represente  line  parti  e. 
consequente  de  la 
nomenclature,  au  menie  titre  que 
l'habitat  rural,  l'AEP, 
parallelcment  aux  infrastructures 
educative^,  sanitaires, 

l'acquisition  de  vehicules  pour  le 
ramassage  scolaire.  Une 
approche  destinee  a  la  reduction 
des  disparites  entre  differentes 
rones  au  plan  de  repartition  des 


infrastructures  et  au  plan  du 
developpement  economique  et 
social 

En  matiere  de  programme 
d'emploi  rural  (PER),  les  actions 
mises  en  chantier  ont  genere  la 
creation  dc  20  655  posies  dc 
travail,  dont  5  955  directs, 
representant  41  100  menage  s  a 
travers  41  localites.  Pour 
perniettre  a  ces  20  communes  de 


s'amarrer  davantage  au  processus 
de  developpement,  de  nouvelles 
mesures  introduites  pr  I'Agfmra 
nationale  de  promotion  de 
l'investisstement  (ANPI)  sont 
attendues,  notammenten  matiere 
dc  foncicr,  exonerations  fiscal cs 
et  p  a  rati  scales,  les  bonifications 
revues  de  95  %  a  85  %  du  taux 
applique  par  la  banque,  au  mime 
titre  que  la  revision  de  l'apport 


personnel  passe  de  5  %a  1  "ndes 
investissements  ne  depassant  pas 
5  mill  ion  sde  dinars,  etde  10%  a 
2  %  poui  rinvestissement  a 
hauteur  de  It)  millions  dinars,  la 
creation  dun  fbnds  dit  de  wilaya 
dote  dc  1  milliard  dc  dinars 
oriente  vers  le  tinancement  du 
capital  au  titre  de  la  creation  de 
PME  par  de  jeunes  operateurs,  en 
plus     du     guichet     unique. 


Signalons,  au  passage,  que  e'est 
sur  la  bande  steppique  de  la  daira 
de  f'hahboiini.a,  1HI  km  m  surt 
de  Medea,  qui,  a  ete  mise  en 
chantier  la  Nouvelle-Ville  de 
Bougtizoul,  appelee  a  creer  275 
000  cmplois,  ct  la  realisation, 
entre  autres,  de  350  000 
logements  en  couis.  Nous  y 
reviendrons... 

A.  MissMtini 
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